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-Addition d’effets hypokaliémiants : en cas d’association 
du bocéprévir à des médicaments hypokaliémiants 
comme les diurétiques de l’anse, les diurétiques 
thiazidiques, les corticoïdes, les laxatifs, etc. 

Interactions Médicamenteuses d’ordre 
pharmacocinétique : [5] [6]

La demi-vie d’élimination de la forme pégylée de 
l’interféron est plus longue que la forme non pégylée, 
ce qui permet d’espacer les injections sous-cutanées. 
Une injection hebdomadaire est suffisante.

Le métabolisme de la ribavirine ne fait pas 
intervenir les enzymes du cytochrome P450 donc 
le risque d’interaction médicamenteuse d’ordre 
pharmacocinétique est minime.

Augmentation des effets des antiviraux de l’hépatite:

2.1.1. La ribavirine :

La ribavirine est éliminée par voie rénale. Son association 
à des médicaments qui entrainent  une insuffisance rénale 
(AINS, diurétiques, IEC…) augmente la fréquence de 
ses effets dose-dépendants [5].

2.1.2. Le bocéprévir :

Les médicaments inhibiteurs des isoenzymes CYP 
3A4 ou CYP 3A5 et de la glycoprotéine P diminuent 
le métabolisme du bocéprévir induisant ainsi son 
accumulation et une augmentation de ses effets 
dose-dépendants. On cite à titre d’exemple : les 
antifongiques azolés, l’amiodarone, etc [6].

2.1.3. Le sofosbuvir/ le lédipasvir :

Les médicaments inhibiteurs de la P-gp et/ou de la 
BCRP (Breast Cancer Resistance Protein : la protéine 
de résistance du cancer du sein) peuvent augmenter 
la concentration plasmatique du sofosbuvir et du 
lédipasvir [5].

2.1.4. Le daclatasvir :

Les inhibiteurs puissants du CYP 3A4 peuvent 
augmenter les taux plasmatiques de daclatasvir 
métabolisé par cette même isoenzyme [5].

2.1.5. Le dasabuvir :

Les inhibiteurs du CYP 2C8 peuvent augmenter les 
concentrations plasmatiques de dasabuvir. Cette 
association est contre-indiquée [5].

Augmentation des effets des médicaments co-
administrés avec: 

L’interféron alfa : [5] [6]

L’interféron alfa est inhibiteur de plusieurs 
isoenzymes du cythochrome P450 notamment 
l’isoenzyme CYP 1A2. De ce fait, il augmente l’effet 
des médicaments co-administrés tels que :

-la théophylline : l’interféron alfa inhibe le 
métabolisme de la théophylline par le CYP 1A2. Et 
comme la théophylline est un médicament à marge 
thérapeutique étroite, il est recommandé d’adapter 
les doses en fonction des concentrations sanguines.

-La fluorouracile : l’interféron alfa diminue 
l’élimination de la fluorouracile augmentant ainsi 
ses effets dose-dépendants.

-L’antivitamine K : l’effet de l’AVK est augmenté, 
une surveillance de l’INR est alors recommandée.

La ribavirine : [5] [6]

La ribavirine augmente l’efficacité de l’interféron 
alfa en inhibant la polymérase virale ce qui entraine 
l’inhibition de la transcription et par la suite une 
diminution la charge virale de virus de l’hépatite C.

La ribavirine inhibe la phosphorylation in vitro de la 
zidovudine et de la lamivudine conduisant ainsi à une 
augmentation de la virémie VIH plasmatique. De ce 
fait, il est recommandé de surveiller étroitement les 
taux plasmatiques d’ARN du VIH [5]. 

La co-administration de la ribavirine et de didanosine 
n’est pas recommandée. La ribavirine augmente 
l’exposition à la didanosine ou à son métabolite actif 
et expose à une insuffisance hépatique fatale, une 
neuropathie périphérique, une pancréatite et une 
hyperlactatémie symptomatique ou acidose lactique [5].

Le bocéprévir : 

Le bocéprévir est un inhibiteur des isoenzymes CYP 
3A4 et CYP 3A5 du cytochrome P450     et de la 
glycoprotéine P. Il  expose à une accumulation des 
médicaments métabolisés par ces mêmes isoenzymes 
et par la suite une augmentation de leurs effets 
dose-dépendants tels que le docétaxel, l’étoposide, 
l’amiodarone, etc [6].

Le lédipasvir :

Le lédipasvir est un inhibiteur du transporteur de 
médicaments P-gp et de la BCRP. En cas de co-
administration, il augmente l’absorption intestinale 
des médicaments substrats de ces transporteurs. 
Egalement, le lédispavir est un inhibiteur des 
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isoenzymes CYP 3A4 et UGT 1A1 intestinaux. Il 
augmente la concentration des médicaments co-
administrés notamment les médicaments à marge 
thérapeutique étroite. Ainsi, une surveillance étroite 
est recommandée [5].

Le daclatasvir :

Le daclatasvir est un inhibiteur de la P-gp, des 
polypeptides transporteurs d’anions organiques 
(OATP), des transporteurs des cations organiques 
(OCT1) et de la protéine de résistance du cancer 
du sein (BCRP). Son association avec des 
médicaments substrats de ces mêmes transporteurs 
augmentent leurs effets thérapeutiques et leurs 
effets indésirables [5].

Le dasabuvir :

Le dasabuvir est un inhibiteur de la protéine 
BCRP. La co-administartion du dasabuvir et de 
ritonavir avec des médicaments substrats de la 
BCRP (statines, imatinib) peut augmenter les 
concentrations plasmatiques nécessitant ainsi un 
ajustement posologique [5].

Diminution des effets des anti-viraux de l’hépatite:

La ribavirine :

La biodisponibilité de la ribavirine est diminuée lors 
d’une coadministration d’an antiacide contenant un 
sel d’aluminium ou de magnésium. Cette interaction 
est expliquée par un retard de distribution de la 
ribavirine ou à une modification du pH [5].

Le bocéprévir :

Les inducteurs enzymatiques diminuent les effets 
de bocéprévir qui est métabolisé par les isoenzymes 
CYP 3A4 et CYP 3A5. On cite par exemple : les 
épileptiques, la rifampicine, le millepertuis, etc [6].

Le sofosbuvir/le lédipasvir :

Le Sofosbuvir et le lédipasvir sont des substrats du 
transporteur de médicaments P-gp et de la BCRP. 
Ainsi, les médicaments qui sont des puissants 
inducteurs de P-gp (rifampicine, carbamazépine, 
phénytoïne) diminuent significativement les 
concentrations plasmatiques de Sofosbuvir et de 
lédipasvir réduisant son effet thérapeutique [5].

Le daclatasvir :

Le daclatasvir est un substrat du CYP 3A4, de la P-gp 
et des OCT1. Ainsi, les inducteurs du CYP 3A4 et 
de la P-gp diminuent les taux plasmatiques et l’effet 

thérapeutique de daclatasvir. La co-administration 
de daclatasvir avec les inducteurs puissants du CYP 
3A4 et de la P-gp est contre-indiquée alors qu’une 
adaptation posologique est recommandée en cas de 
co-administration avec les inducteurs modérés [5].

Diminution des effets d’autres médicaments par les 
anti-viraux :

Le bocéprévir diminue la biodisponibilité des 
inhibiteurs de la protéase du HIV exemple : le 
lopinavir, le darunavir, etc [6].

Conclusion :

Les traitements de l’hépatite constituent une 
avancé dans le domaine de la santé. Néanmoins 
ces traitements sont sujets à plusieurs interactions 
médicamenteuses ce qui nécessite une vigilance et 
une surveillance étroite de part les cliniciens.

Le meilleur traitement des hépatites virales reste 
avant tout préventif par une vaccination pour le virus 
de l’hépatite B et par un respect des règles d’hygiène 
universelles pour le virus de l’hépatite C [7].

Références :

[1] Chantal Bertholom. Les hépatites virales. Option 
Bio. Décembre 2015 ; 26 (536): 13-14 

[2] Pierre Dalibon. Traitements médicamenteux de 
l’hépatite C. Actualités pharmaceutiques. Janvier 
2016 ; (552): p 25-29

[3] Pierre Dalibon. Stratégies thérapeutiques dans 
l’hépatite C. Actualités pharmaceutiques. Janvier 
2016 ; (552): p 30-32

[4] Lignes directrices pour la prévention, les soins 
et le traitement en faveur des personnes atteintes 
d’une infection à hépatite B chronique, Organisation 
Mondiale De La Santé, Avril 2016

[5] www.Thériaque.org. Consulté en Septembre 
2016

[6] Revue prescrire, Guide des interactions 
médicamenteuses ; Edition 2015, N°374, Tome 34 

[7] Prise en charge de l’infection par les virus des 
hépatites B ou C chez l’insuffisant rénal chronique. 
Anaïs Vallet-Pichard, Stanislas Pol. Néphrol Thér. 
2015 : 1769-7255





2016 / N°140Septembre35

​Nos Confréres à l’Académie Nationale de Pharmacie 
de France

Professeur Amor Toumi, membre correspondant étranger de l’Académie Nationale de Pharmacie de 
France, a présenté le 4 mai 2016 un exposé  consacré à 

 « Mondialisation et brevets des médicaments : le vécu des pays du sud à partir de l’expérience tunisienne »

La mondialisation du Commerce a, de tout temps, été une préoccupation des nations dominantes et dominées. 
Cette mondialisation a évolué au cours de l’histoire. Au départ c’était les conquêtes de territoire puis les 
colonisations pour aboutir durant nos deux derniers siècles à des accords perpétuant le même état d’esprit 
à savoir s’étendre et limiter les obstacles. Parmi les accords de l’ère moderne nous trouvons celui du GATT 
(General Agreement for trade and tariffs) né en 1947 et qui a régi le commerce dans les zones à économie non 
socialiste jusqu’en 1995 année de naissance de l’Organisation Mondiale du Commerce (OMC). Les accords 
de l’Organisation Mondiale du Commerce sont au nombre de quatre connus à travers leurs abréviations SPS 
(Accord Sanitaire et Phyto-Sanitaire), OTC (Obstacles Techniques liés au Commerce), AGCS (Accord Général 
pour le Commerce des Services) et l’accord ADPIC ou TRIPs (Accord sur les aspects des droits de propriété 
intellectuelle qui touchent au commerce ou trade-related aspects of intellectual property rights). 

Les brevets en Tunisie La loi tunisienne jusqu’à 2000 reconnaissait uniquement les brevets de procédés. C’est-
à-dire que, si vous montrez que votre brevet était obtenu à travers un procédé de fabrication ou de purification 
différent de celui qui est protégé vous êtes en droit de l’exploiter. Cette situation était semblable à celle de la 
plupart des pays du monde. Elle donnait lieu à des abus de part et d’autre. En effet l’inventeur ne décrivait pas 
l’intégralité de son invention de peur d’être copié alors que les copieurs s’ingéniaient à décrire des méthodes 
nouvelles souvent impossible à reproduire.

 L’adhésion à l’OMC obligeait la Tunisie à changer sa législation pour se conformer aux ADPIC dans les cinq 
années qui suivent cette adhésion, ce qui a été fait en 2000. En effet, la loi du 2000-84 du 24 Août 2000 a 
permis à la Tunisie d’être en conformité avec ses engagements au sein de l’OMC.​
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Nos Confréres à l’Académie Nationale de Pharmacie 
de France

Professeur Chadlia Fendri,  membre correspondant étranger de l’Académie Nationale de Pharmacie de 
France a participé a la séance pour « La Présentation du Dictionnaire électronique». Elle continue à rédiger les 
taxonomies bacteriennes restantes.

Compte rendu de la Séance du 25 mars 2015 consacrée à «  La Présentation 
du Dictionnaire électronique de l’Académie nationale de Pharmacie »
http : //dictionnaire.acadpharm.org 

Cette séance a été intitulée  «Les mots en fête»
Accueil par Jean-Luc DELMAS, Président de l’Académie nationale de Pharmacie 

- Le Président Jean-Luc DELMAS présente cette séance exceptionnelle consacrée au dictionnaire 
électronique de l’Académie nationale de Pharmacie. 
« Nous sommes ensemble aujourd’hui pour fêter notre Dictionnaire, pour lancer des pistes, pour le faire 
connaître et surtout pour dire un grand merci à ceux qui lui ont donné naissance ».  Notre chance à nous, c’est 
que les spécialistes de notre Académie se soient penchés sur tous les mots de la pharmacie contemporaine, 
au sens large, pour en donner les clefs à tous !  Alors, ces spécialistes, nous allons les fêter aujourd’hui et 
je passe aussitôt la parole à leur grand guide, Francis PUISIEUX,  Président de la Commission du Langage 
– Responsable de la 3ème édition (format numérique) du Dictionnaire des sciences pharmaceutiques et 
biologiques de l’Académie nationale de Pharmacie  « Cinq années d’une belle aventure collective » 
 « Le dispositif d’enrichissement de la langue française, place du domaine de la santé et du domaine social ».
-Catherine DESMARES, Haut fonctionnaire chargé de la terminologie et de la néologie au Ministère des 
affaires sociales, de la santé et des droits des femmes, invitée à l’occasion, a insisté sur la volonté de l’État de 
mettre en oeuvre une politique d’enrichissement de la langue française qui s’est traduite par  la mise en place 
d’un dispositif qui s’est achevé par le décret 96-602 du 3 juillet 1996. 
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Ce dispositif offre un cadre permettant de concrétiser les conditions d’exercice du « droit au français » reconnu 
par la Constitution et fixées par la loi « TOUBON » du 4 août 1994 : « La langue française est la langue de 
l’enseignement, du travail, des échanges et des services publics ». 
Ainsi, il répond aux besoins terminologiques des Pouvoirs Publics et fournit une terminologie de référence 
facilitant l’usage du français dans les organisations internationales. 

-Table ronde animée par Martine PEREZ, Médecin, Journaliste au Figaro, Jean-Luc DELMAS,   les 
concepteurs-rédacteurs... Marcel ASSICOT,Geneviève DURAND, Alain GOUYETTE, membres de 
l’Académie nationale de Pharmacie et Ludovic STRAPPAZON, Chef de projet à l’Université de Strasbourg 
(UNISTRA), les  utilisateurs et  Les universitaires Pr.Dominique PORQUET,Président de la Conférence 
des Doyens, La francophonie Pr. Chedlia FENDRI (microbiologie), Tunisie et Pr. Yahya BENSOUDA, 
(pharmacie galénique), Maroc, Les officinaux Alain DELGUTTE,Président du Conseil Central de la Section 
A (officine) de l’Ordre national des Pharmaciens, Le numérique Manuel GEA, Président de Centrale-
Santé - Vice-Président du Comité Biotech du LEEM, Les étudiants Lauranne DUBOIS,Vice-Président de 
l’Association Nationale des Étudiants en Pharmacie 
Le Président Jean-Luc DELMAS présente les différents membres de la table ronde constituée, pour permettre 
un dialogue, des concepteurs-rédacteurs et des utilisateurs. Marcel ASSICOT précise comment utiliser 
le dictionnaire. Geneviève DURAND explique que sous un seul terme de nombreuses disciplines sont 
représentées : la synthèse et la fusion sont le grand apport du dictionnaire. Pour le Professeur Dominique 
PORQUET, la valeur ajoutée du dictionnaire de l’Académie est sa grande spécialisation, son écriture par 
d’éminents collègues ainsi que son illustration. Martine PEREZ interroge le Professeur Chedlia FENDRI. 
Pour cette collègue, c’est d’abord le dictionnaire des pharmaciens, complet, accessible notamment pour l’aide 
à la rédaction d’articles. Par ailleurs, son accès est gratuit et en ligne. Il faut le faire vivre, le compléter et 
c’est à nous tous d’y contribuer. Pour Alain DELGUTTE, c’est un outil pour le pharmacien d’officine au 
comptoir.  Martine PEREZ, retient le caractère factuel du dictionnaire. Lauranne DUBOIS explique ce que 
représente l’outil pour les étudiants en pharmacie. Il est vécu comme très complet et c’est une source fiable. 
Une enquête a été conduite auprès des étudiants et 326 réponses (étudiants en pharmacie de 2ème à 6ème 
année) ont été analysées. Les étudiants travaillent avec l’accès Internet », à trouver une définition à 80 %, à 
une traduction pour 13 % d’entre eux. Quelle note moyenne attribuez-vous au dictionnaire électronique de 
l’Académie : 7,5/10. « Fait-il double emploi avec un document déjà existant ? », non à 85 %. C’est un outil 
qui manquait pour 74 % d’entre eux.  Pour le Professeur Yahya BENSOUDA, ce dictionnaire est d’abord une 
utilité. Dans un cours technique, il y a 96 % de mots de langage courant et 4 % de termes techniques. Il fallait 
bien un dictionnaire spécifique pour ces termes techniques. Il est aussi un symbole, c’est celui de la langue. La 
francophonie est le point commun entre la France et le Maroc.  

Société des Sciences Pharmaceutiques

*******************

Bulletin d’adhesion

Nom : ...............................................................................................................................................

Prénoms : .........................................................................................................................................

Adresse : ..........................................................................................................................................
..........................................................................................................................................................
..........................................................................................................................................................

Montant : 30 Dinars ( y compris l’abonnement à Essaydali)
Chèque à adresser au nom de la Société des Sciences Pharmaceutiques :
56, Rue Ibn Charaf - 1002 Tunis-Belvédère.
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RECOMMANDATIONS AUX AUTEURS
Essaydali publie des articles originaux cliniques, des travaux originaux biologiques ou expérimentaux (sciences du 
médicament, officine, industrie…),  des éditoriaux, des mises au point, des lettres à la rédaction. Les articles originaux 
ne doivent pas avoir fait l’objet de publication antérieure  ni être simultanément soumis pour publication dans une autre 
revue. 
La longueur des manuscrits (non compris les références) ne dépasse pas 10 pages dactylographiées (double interligne) 
pour les articles originaux.  
Les articles sont adressés par le bureau de la SSPT pour avis à des lecteurs qui restent anonymes. 
Les articles doivent être adressés soit sur support numérique à un membre du comité de rédaction dont l’adresse 
figure sur le site web de la SSPT (www.sciencespharmaceutiques.org.tn) soit sous forme de manuscrits plus un CD, 
(dactylographié en double interligne avec une marge de 2,5 cm sur chaque bord)  sur word en triple exemplaire, qui 
doivent être envoyés à l’adresse suivante :
Société des Sciences Pharmaceutiques de Tunisie, Maison du Pharmacien, 56 Rue Ibn Charaf, 1002 tunis – Belvédère
La première page comportera le titre de l’article qui doit être précis et concis mais informatif 
• Le prénom, le nom de chaque auteur, l’adresse complète de l’hôpital ou du centre de recherches dans lequel le travail 
a été effectué.
• Le nom et l’adresse complète de la personne à laquelle doit être envoyée la correspondance concernant l’article
• L’adresse pour la demande de tirés à part 
Les auteurs devront indiquer quatre à cinq mots clefs destinés aux organismes de documentation (ces mots clefs ne 
figurent pas nécessairement dans le titre).
Le texte de l’article commence à la page 2 par un résumé en Français et en Anglais.
Ce résumé doit être structuré : Pré requis, objectif du travail, méthodes, résultats, conclusions. 
• Les abréviations d’unité de mesure et symboles chimiques sont conformes à celles d’utilisation internationalement 
reconnues. Les mesures de longueur, hauteur, poids et volumes sont dans le système métrique (m, kg, l) ou leurs 
multiples.
Les abréviations internationales connues sont seules à être utilisées. En ce qui concerne les termes peu courants, il faudra 
signaler leur signification, entre parenthèse, la première fois qu’ils apparaissent dans le texte. Les notes de bas de page 
devront être évitées. 
Le nom de tout auteur cité dans le texte devra être suivi, entre parenthèses, d’un numéro de renvoi à la bibliographie.
Les tableaux (5 au maximum) doivent être insérés à leur place dans le texte, numérotés en chiffre romain par ordre 
d’apparition dans le texte, le chiffre doit être placé au-dessus et les notes au-dessous.
Les figures (5 au maximum), graphiques, dessins ou photographies doivent être insérés à leur place dans le texte,  numérotés 
en chiffres arabes, par ordre d’apparition dans le texte et leur emplacement précisé. Ils doivent être accompagnés d’une 
légende comprenant un titre court et des explications. Ces tableaux et figures doivent être aussi clairs que possible.
Les références sont numérotées selon l’ordre d’apparition dans le texte (chiffres arabes).  
Elles sont présentées strictement selon les indications suivantes: en règle générale tous les auteurs sont listés s’ils sont 5 
ou moins puis suivis de “et al” à partir du 5e auteur.
Exemples :
- Articles originaux : 
Houeto JL, Gout O: . Manifestations neurologiques des infections. Gastroenterology 1980; 79 : 3114-3120
- Chapitre d’un livre :
Houeto JL, Gout O: . Manifestations neurologiques des infections. In Souleyrand, Encycl Med Chir Ed. Elsevier Masson, 
Paris, 1980; pages: 31-50
Les Remerciements figurent en bas de page ou fin d’article.
Le Comité de Rédaction se réserve le droit de renvoyer aux auteurs, avant toute soumission à l’avis des lecteurs, les 
manuscrits qui ne seraient pas conformes à ces modalités de présentation.  
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Apium Graveolens  l.

K. BOUKEF.

FAMILLE : APIACEAE ( ombelliferae )

SYNONYMES : Apium  sativum L.

NOMS VERNACULAIRES :

TUNISIE (11) :   Klafez           كلافس

ALGERIE ( 33) : Kerfess el Ma   كرفس الماء                                                                                         
LIBYE (21) (44) :  Krafessكرافس                   

MAROC (7) : Krafess berri   كرافس برى             krafess       كرافس        

YEMEN (16) :      Hinanهنان 

IRAK (4) : Karawez       كرواز                                     Krafus     كرافوس  

NOMS ARABES (3):

            Karfess       كرفس                    Kathaâ                    قثاء                    
            Attarajil        اترجيل                  Karfess nabati          كرفس نباتى                     
            Karfess boustaniكرفس بستانى          

NOM FRANCAIS : ache des marais, céleri, ache odorante, ache puante, 

persil des marais, persil odorant, céleri d’Italie

RECOMMANDATIONS AUX AUTEURS
Essaydali publie des articles originaux cliniques, des travaux originaux biologiques ou expérimentaux (sciences du 
médicament, officine, industrie…),  des éditoriaux, des mises au point, des lettres à la rédaction. Les articles originaux 
ne doivent pas avoir fait l’objet de publication antérieure  ni être simultanément soumis pour publication dans une autre 
revue. 
La longueur des manuscrits (non compris les références) ne dépasse pas 10 pages dactylographiées (double interligne) 
pour les articles originaux.  
Les articles sont adressés par le bureau de la SSPT pour avis à des lecteurs qui restent anonymes. 
Les articles doivent être adressés soit sur support numérique à un membre du comité de rédaction dont l’adresse 
figure sur le site web de la SSPT (www.sciencespharmaceutiques.org.tn) soit sous forme de manuscrits plus un CD, 
(dactylographié en double interligne avec une marge de 2,5 cm sur chaque bord)  sur word en triple exemplaire, qui 
doivent être envoyés à l’adresse suivante :
Société des Sciences Pharmaceutiques de Tunisie, Maison du Pharmacien, 56 Rue Ibn Charaf, 1002 tunis – Belvédère
La première page comportera le titre de l’article qui doit être précis et concis mais informatif 
• Le prénom, le nom de chaque auteur, l’adresse complète de l’hôpital ou du centre de recherches dans lequel le travail 
a été effectué.
• Le nom et l’adresse complète de la personne à laquelle doit être envoyée la correspondance concernant l’article
• L’adresse pour la demande de tirés à part 
Les auteurs devront indiquer quatre à cinq mots clefs destinés aux organismes de documentation (ces mots clefs ne 
figurent pas nécessairement dans le titre).
Le texte de l’article commence à la page 2 par un résumé en Français et en Anglais.
Ce résumé doit être structuré : Pré requis, objectif du travail, méthodes, résultats, conclusions. 
• Les abréviations d’unité de mesure et symboles chimiques sont conformes à celles d’utilisation internationalement 
reconnues. Les mesures de longueur, hauteur, poids et volumes sont dans le système métrique (m, kg, l) ou leurs 
multiples.
Les abréviations internationales connues sont seules à être utilisées. En ce qui concerne les termes peu courants, il faudra 
signaler leur signification, entre parenthèse, la première fois qu’ils apparaissent dans le texte. Les notes de bas de page 
devront être évitées. 
Le nom de tout auteur cité dans le texte devra être suivi, entre parenthèses, d’un numéro de renvoi à la bibliographie.
Les tableaux (5 au maximum) doivent être insérés à leur place dans le texte, numérotés en chiffre romain par ordre 
d’apparition dans le texte, le chiffre doit être placé au-dessus et les notes au-dessous.
Les figures (5 au maximum), graphiques, dessins ou photographies doivent être insérés à leur place dans le texte,  numérotés 
en chiffres arabes, par ordre d’apparition dans le texte et leur emplacement précisé. Ils doivent être accompagnés d’une 
légende comprenant un titre court et des explications. Ces tableaux et figures doivent être aussi clairs que possible.
Les références sont numérotées selon l’ordre d’apparition dans le texte (chiffres arabes).  
Elles sont présentées strictement selon les indications suivantes: en règle générale tous les auteurs sont listés s’ils sont 5 
ou moins puis suivis de “et al” à partir du 5e auteur.
Exemples :
- Articles originaux : 
Houeto JL, Gout O: . Manifestations neurologiques des infections. Gastroenterology 1980; 79 : 3114-3120
- Chapitre d’un livre :
Houeto JL, Gout O: . Manifestations neurologiques des infections. In Souleyrand, Encycl Med Chir Ed. Elsevier Masson, 
Paris, 1980; pages: 31-50
Les Remerciements figurent en bas de page ou fin d’article.
Le Comité de Rédaction se réserve le droit de renvoyer aux auteurs, avant toute soumission à l’avis des lecteurs, les 
manuscrits qui ne seraient pas conformes à ces modalités de présentation.  

HISTOIRE (38) (39)

La plante est originaire de la région méditerranéenne, 
ou elle poussait à l’état sauvage.

Dans l’Antiquité, la plante est connue sous le nom de 
« Selenon », ou « plante de la lune ». À approcher 
de Séléné, la déesse grecque de la Lune.

Dans l’Iliade Homère mentionne que les chevaux 
des Mirmidons, paissaient l’ache des marais autour 
de Troie.

Aux Jeux Isthmiques près de Corinthe et aux jeux 
Néméens en Argolide, les vainqueurs  recevaient 

des couronnes d’ache des marais, censées les élever 
au niveau de commensaux des rois couronnés. Les 
couronnes de feuilles d’ache symbolisaient une 
jeunesse triomphante et joyeuse. Pindare disait : 
« Les vertes tiges de l’ache dorienne couronnent 
le front de ce vainqueur heureux ». Selon Horace, 
l’ache avec son feuillage très élégant était l’ornement 
des festins. 
A l’époque, la plante  était considérée comme une 
plante lunatique stimulant le système nerveux, 
d’où le nom de sélinon, de Séléné, la Lune, que lui 
avait donné les grecs. Les anciens lui reconnaissent 
de multiples vertus, entre autre, on disait « qu’il 
pouvait calmer les maux de dents, éviter les états 

Pharmacopée Tradionnelle Tunisienne
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mélancoliques ». Hippocrate recommandait le 
céleri comme un excellent diurétique, plus tard 
on retrouve le céleri dans la composition du sirop 
des cinq racines, sirop diurétique composé de 
racines de céleri, d’asperge, de persil, de fenouil 
sauvage, et de fragon épineux ou petit houx 
Le céleri était surtout consommé,  
pour ses vertus aphrodisiaques. 
On retrouve ainsi un vieux proverbe qui dit : « si les 
femmes savaient ce que le céleri vaut à l’homme, 
elles en feraient chercher jusqu’à Rome ». Et l’adage 
« Le céleri rend vigueur aux vieux maris ».

Les feuilles et la racine ont été employées dans les 
cas de fièvres intermittentes, de faiblesse nerveuse, 
dans les affections rhumatismales et goutteuses : en 
raison de son action contre les douleurs articulaires, 
on appelait l’ache «balai des rhumatismes». 

L’eau de cuisson du céleri ferait un excellent 
shampooing propre à faire disparaître les pellicules 
et à fortifier le cuir chevelu.
Le céleri servait aussi à soigner les engelures. On 
en préparait une décoction dans laquelle on trempait 
les doigts malades. Les femmes qui souffraient de 
seins douloureux s’appliquaient des cataplasmes de 
feuilles. « L’ache de tous les maux détache « dit le 
proverbe.
Par décoction, on obtient un sirop efficace contre la 
toux. 

LEGENDES ET SYMBOLES (38) (39)

Un jour, dit-on, un serpent caché dans des feuilles 
d’ache odorante, tua le fils du roi de Némée, et dès 
lors l’ache eut sa place dans le monde gréco-romain 
et en Egypte comme ornement dans les banquets 
funéraires. Ainsi dans la Grèce ancienne, le céleri 
est un symbole chtonien, associé aux divinités qui 
habitaient les profondeurs de la terre et au culte de 
la mort, probablement du fait qu’ils faisaient des 
couronnes pour les morts avec les feuilles. A Rome, 
on disait facilement d’un moribond: « Il n’a plus 
besoin que d’ache. « L’utilisation du cèleri pour 
les célébrations des cultes des morts se retrouve 
également chez les pharaons, en effet dans le tombeau 
de Toutankhamon on a retrouvé des guirlandes de 
d’inflorescences et de feuilles de céleri. Toujours 
verte, elle était un symbole d’éternité et de félicité. 
C’était une façon de signifier l’état d’éternelle 
jeunesse auquel le défunt venait d’accéder. 
ETHYMOLOGIE

Le nom Apium graveolens signifie, « odeur intense » 
du latin (gravis : intense et olens: sentir). Le nom 
céleri dérive du dialecte Lombard « seleri » dérivé 
lui-même du bas latin selenon lui-même dérivé du 

nom grec de la plante selenon

MAGIE ET CROYANCES (37)

Les données suivantes sont rapportées à titre 
anecdotique, retrouvés sur différents sites internet 
sans aucune référence scientifique

Ainsi pour certains, mâcher les graines de cèleri 
facilite la concentration, alors que, placées sous 
l’oreiller elles facilitent le sommeil, et quand elles sont 
brulées avec les rhizomes d’iris elles augmenteraient 
le pouvoir psychique. Quant à l’effet aphrodisiaque, il 
est obtenu avec les graines et les tiges.

L’huile magique céleri : stimule les sensations 
érotiques. On l’utilise dans un brûle parfum en 
mélangeant une dizaine de gouttes dans un peu 
d’eau, 15 ml.
De nature mercurienne et aqueuse, elle nettoie 
profondément sur le plan émotif, calme les angoisses 
et chasse la tristesse en tonifiant le système nerveux. 
 
BOTANIQUE 
Plante bisannuelle, glabre, luisante et aromatique, 
présente une tige creuse, sillonnée très rameuse 
.Les feuilles inférieures  sont pennatiséquées, 
les supérieures à 3 segments plus petits et plus 
étroits. Les ombelles courtement pédonculées sont 
composées de fleurs blanchâtres. Les fruits sont 
petits,  subglobuleux, presque didymes, comprimés 
par le coté glabre .
On distingue quatre grandes variétés dans cette 
espèce, dont trois sont couramment cultivées :

•	 Apium graveolens var. graveolens : l’ache 
des marais ;

•	 Apium graveolens var. dulce : le céleri-
branche ou céleri à côtes ;

•	 Apium graveolens var. rapaceum, le céleri-
rave ou céleri-navet ;

•	 Apium graveolens var. secalinum : le céleri à 
couper, ou céleri chinois.

CHIMIE : (5) (9) (10) (24) (31) (34) (40)
Fruit  
Contient :
•	 Huile essentielle ( 2 %) dans sa composition 

on trouve :
o	 D-limonène ( 60 %)
o	 Silinène ( sesquiterpène ) (10-20%)
o	 Cependant, les constituants importants, 

responsables de l’arôme typique sont des phtalides



2016 / N°140Septembre41

o	 dont le 3-n-butyl-4-5-dihydrophthalide 
(sedanenolide), et le 3-n-butyle, le sédanolide, et 
sedanonic anhydride l’ensemble présents à des taux 
très faibles (1- 3%).

o	 neocnidilide et neophytadiene (25)
On a également isolé

o	 β-pinene, camphene, cumene, limonene, 
α-thuyene, α-pinene, β-phellendrene, p-cymene, 
γ-terpinene, sabinene and terpinolene. (5)

•	   p - ( 2 - A m i n o e t h y l ) p h e n o l ,   a c i d e 
3-(3,4-dimethoxybenzyl) propionique et p-heptylphenol .    

•	 5 sesquiterpenoide glucosides (celerioside A-E) 

•	 3 phthalide glycosides (celephtalide A-C) 

•	 6 glucosides aromatiques : 2 norcaroténoide 
glucosides et 1 lignane glucoside (20)

•	 Huile grasse (15% avec les acides gras: 

o	 pétrosélénique (64,3%), acide oléique 
(8,1%), linoléique (18%), acide linoléique (0,6%), et 
palmitique, et stéarique

•	 Flavonoides : isoquercitine, apigenine-7-
apiosylglucoside, luteoline

•	 Acides phenol : caféique

•	 Coumarines et glucosides coumariniques.

•	 Celereoside, celereoine, celerine, celeroside

•	 Sucres: mannitol 

•	 Chrome, cobalt, cuivre, magnésium, 
manganèse, phosphore, potassium, sélénium

Feuille
•	 Flavonoides : l’apioside, apigenine-7-bêta-

apiosyl-glucoside, kamepferol, lutéoline

•	 Acides phénols : caféique, gentisique, 

•	 Acide citrique

•	 Coumarines et furocoumarines : bergaptène, 
5-methoxy-psoralene.

•	 Phtalides :3-n butylphtalide et son derivé 
anhydre en 4,5

•	 Vitamines: B-6, thiamine, alpha-tocophérol, 
acide ascorbique, carotène et niacine.

•	 Acides gras: caprique,  acide oléique, 
linoléique, palmitique, palmitoleique,

•	 Cobalt, magnésium, manganèse, phosphore, 
potassium, zinc

Plante

•	 Acides phénols : caféique,  p-coumarique, 
ferulique

•	 Flavonoides : apigénine, lutéoline, et 
kaempferol , apiine, lutéoline, lutéoline-7-O-apiosyl-
glucoside, lutéoline-7-O-beta-glucoside.lutéoline 
glucoside , quercitine et ses glucosides, rutine 

•	 Acides organiques : fumarique, isobutyrique

•	 Acides gras ; Linoléique, oléique, palmitique, 
stéarique

•	 Coumarines, Furanocoumarines

•	 Sucres : fructose, galactose, xylose

•	 Vitamines : acide pantothénique, riboflavine 
, vit U (chlorure ethylmethioninesulfonium)

•	 Acide dehydroascorbique

•	 bergaptene

•	 Sucres : arabinose, glucose, mannitol

•	 Acides aminés : histidine, isoleucine, leucine, 
lysine, méthionine, methylamine, tryptophane, 
tyrosine, valine

•	 Calcium, cuivre, magnésium, manganèse, 
phosphore, potassium, zinc

•	 Mucilage

Racine

•	 Acides phénols : chlorogénique, férulique, 
para-coumarique

•	 Acides: citrique, fumarique

•	 Aluminium, chrome, cobalt, cuivre, 
magnésium, manganèse, mercure, molybdène, 
nickel, phosphore, potassium, sélénium, soufre, zinc

 PHARMACOLOGIE (9) (10) (29)

les feuilles et les racines sont dépuratives, diuré-
tiques, carminatives, stomachiques, toniques, et for-
tement stimulantes. La plante est également censée 
être aphrodisiaque.
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Toute la plante est diurétique, la racine comme celle 
de l’asperge, du fenouil, du persil, et du petit houx 
entre dans la composition du sirop diurétique ou si-
rop des 5 racines 

Les phtalides sont doués de propriétés sédatives et 
spasmolytiques.

Des fruits ont été isolés 2 composés à activité anti convul-
sivante le 3-n butylphtalide et son dérivé anhydre en 4,5.

L’extrait de céleri provoque chez le lapin une dimi-
nution brutale de la tension artérielle.

L’activité anti hypertensive serait due au n-bu-
tylphthalide (NBP),(27)

L’huile essentielle des fruits est un anticonvulsivant 
(rat et souris). Cette action serait due aux phtalides et 
à l’alcool sesquiterpénique.

Le jus pourrait être utilisé pour traiter l’ulcère.

Les graines de céleri soulagent l’obstruction des 
voies biliaires 

Elles ont un effet hépato protecteur par inactivation 
des métabolites toxiques dans le foie, également, 
anti hépato carcinogène, antioxydant. L’activité 
cyclo-oxygénase et de la topo isomérase-inhibitrice 
anti-inflammatoire,  ainsi que des propriétés anti-
hypertensives ont été observées avec des extraits de 
graines de céleri. (2)

Une étude indienne a montré qu’un extrait alcoolique 
de graines de céleri s’est révélé comme analgésique, 
anti inflammatoire, antiarthritique, antiulcéreux (30), 
l’extrait méthanoïque ainsi que l’extrait aqueux ont 
montré une activité antiulcéreuse (5) et une activité  
vis-à-vis d’Helicobacter pylori  a été également dé-
montrée (30), (36). L’huile essentielle possède une 
activité antimicrobienne. (5)

D’autres activités ont été démontrées : antifongique (25)
(24), contre le stress oxydatif hépatique chez le rat (32).  

TOXICITE (10)

Les furcoumarines sont responsables de dermites 
par contact et après exposition aux U.V. de grande 
longueur d’onde (photo toxicité) 

AUTRES

Les graines de céleri contiennent 2% d’huile volatile 
qui trouve une application pour l’assaisonnement des 
aliments et aussi dans l’industrie de la parfumerie

EMPLOIS EN MEDECINE TRADITIONNELLE

TUNISIE (11)

Le décocté est utilisé en bain de pieds et des mains 
pour traiter les engelures. A Jouza on préconise 
l’emploi d’un onguent à base de céleri et de graisse 
de chèvre pour traiter la rougeole.

ALGERIE (1) (8) (14) (17) (28)
Non signalé par Ben  Merabet ni par Brette, ni par 
Ait Youssef ni par Fourment .
Pour le Floc’h (23), les fumigations à base de cèleri 
soignent les migraines. Le jus de la tige est employé en 
usage externe pour soigner les cas d’ophtalmie 
LIBYE (21)(44)
Usage externe : le décocté chaud des feuilles est 
utilisé en gargarisme, celui à base de fruits et de 
feuilles mélangé à du vinaigre et du sel est utilisé 
en lavage (tout le corps 1/jour) pour lutter contre les 
démangeaisons.
Usage interne : l’huile essentielle est un tranquillisant, 
fortifiant général, diurétique carminative et 
antispasmodique, on l’utilise à raison d’une cuillerée 
au moment des douleurs. Les racines fraiches sont 
consommées pour soigner les rhumatismes, la goutte, 
la dépression, l’asthme et l’hypotension. On peut 
utiliser les feuilles et les fruits en décoction (30 gr / l en 
faisant bouillir 5 mn) comme tranquillisant et fortifiant.
MAROC (7)
A oued Mallah le décocté est utilisé comme 
diurétique, la plante entière hachée est utilisée 
comme cataplasme résolutif.
A Marrakech le décocté des fruits est utilisé comme 
diurétique et dans les maladies rénales.
A Rabat et Salé la poudre de fruits est  diurétique 
et indiquée dans les maladies de l’estomac et 
comme aphrodisiaque. Le carvi est un galactogène, 
emménagogue, diurétique, apéritif, sialagogue et 
aphrodisiaque.
YEMEN (16)
Pour la poussée dentaire 
IRAQ (4)
Les racines sont diurétiques, les graines 
possèderaient des propriétés stimulante, carminative, 
aphrodisiaque, sédative, et tonique. La plante est 
utilisée dans le traitement des rhumatismes. Elle 
agit probablement comme antiseptique intestinal. Le 
céleri serait utéro-tonique.
ARABIE SAOUDITE (46)
Les graines sont apéritives, carminatives, purgatives, 
vermifuges, soignent l’asthme, les perturbations du 
foie et de la rate, utiles pour soigner les rhumatismes. 
Les racines seraient dépuratives et antispasmodiques

42
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MAURITANIE (26)
Non signalée
PALESTINE (18)
Non signalée
EGYPT(6)
Non signalée
EMPLOIS EN MEDECINE TRADITIONNELLE 
DANS LES ECRITS ANCIENS
KACHF ARROUMOUZ (42)
Cite la plante sans donner aucune indication.
IHYAA ATTADHKIRA (43)
La plante est préconisée comme aphrodisiaque, 
diurétique, emménagogue, carminatif. Elle facilite 
la digestion et diminue la sécrétion lactée chez les 
nourrices. Le jus des feuilles est antipyrétique.
AL MOOTAMED (41)
IBN AL BAYTAR : la plante est emménagogue, 
antispasmodique et carminative. Les fruits sont 
carminatifs et soignent les ballonnements En 
cataplasme avec du pain la plante passe pour soigner 
l’inflammation oculaire.
Le céleri est aphrodisiaque, il diminue la sécrétion 
lactée, utile pour le foie et facilite la sécrétion 
biliaire. La feuille soigne les maladies de l’estomac 
et celles du foie et dissout les calculs.
Le jus de feuilles est antipyrétique. Le jus mélangé 

à l’huile de rose et du vinaigre est utilisé en usage 
externe contre les démangeaisons et dans le 
traitement de la gale ( traitement pendant 7 jours ) .
IBN JAZLA : cite quant à lui les propriétés 
suivantes : carminative, analgésique, diurétique, 
emménagogue et aphrodisiaque.
La plante soigne les teignes, l’onychoschizie, 
l’asthme, la sciatique et dissout les calculs 
ATTAFLISSI : cite quant à lui les maladies du 
foie et de la rate. Il rappelle que la plante est contre 
indiquée chez la femme enceinte et les épileptiques.
HADIKAT AL AZHAR(45)
Le céleri est carminatif, analgésique. Il soigne les 
teignes du cuir chevelu, l’onychoschizie, la gale, 
l’impétigo, la sciatique les douleurs hépatiques et 
spléniques, les maladies du foie et de la rate le rhume, 
l’asthme. Il est emménagogue, aphrodisiaque, 
diurétique utile en cas d’anurie. 
AUTRES SOURCES
Leclerc (22), écrit que « cette plante passait 
dans l’antiquité et au Moyen Age pour bannir la 
mélancolie et pour exonérer le rein » il ajoute que la 
plante constituait, un moyen infaillible de s’assurer 
du sexe d’un enfant à naitre. La plante suspendue 
au bras du même côté que la dent malade soigne 
l’odontalgie. Fraiche elle est diurétique. Le céleri 
guérit les engelures ulcérées. Non signalée par 
Bouquet ni par Rocher (35)
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